
—■-» ar-m-nl i-à h- 
£M*rt|KTu •■ Lucy ta 

abandonner tes pompes, on comprend 
bien kt MI hNUMt étaient exténué« 

A ■•ruin« 

», l'équipée m      Pour ™ 

————- 

Sj il nous, »oit [»rnu ém tHieiàer 
sut Psvv, 4* isiulenant [touillé 

al IM quaire vailtanU mm**)« anantaeiit 
je bateusér*. ItaTnértlenl mteex qu« des fé- 
JjatttaUans... Dautm feront, «ans danse, te 
Kl» que noue ne pouvons nous, seulement 

tq ait*. 

U StPÄRÄTIOH 
Parti radical Bt radictl-^AKialixtfi 

• — 
UN  ORDRE   DU  «KMJR 

Parts, tB Têvrter. 
A« CesBnsé »«éciilif du parti rauncni et rs 

aucal-soci« liste s'asl réuni nu siège SiMtui, g. 
rveo* VsJois 

On a approuvé un rapport de M Cnau- 
etn, dépoté, sur une proposition de M Bu- 
re*. ranttTe au couina de   tooation   des 

l!* assrueateei sir retamen de la situation 
politique, qui avait commencé en Janvier, 
• été ensuite reprise. 

Après 4M discours de MM Palleten. A 
ftahmtt- Lafferre. F. Bui.-*oo, aéaolfi« ; 
J.4. Raaawl. Usnt, Bekanflar et Gaèmud- 
Carma, l'ordre du jour suivant, smésenlé 
aor M J-L Bonnet, a ésé vséé : 

La ConaV exécutif du parti radteal st radical 
aaaMMe. pear atarr le neWt nr Is attantioa p*- 
asfcrae ssi a ooeup* truw de »as séanass, cona- 
täte d'abord : 

Toutes lai conceeaions à 1 Relise romaine n ont 
seen qu'à «upoenUi  «sa ivrasouons ; 

La potitique de Inniud >iu et d'ctxpsdlants qui 
• été a»We, n'a été uu'un Nm, one racttlaite, 
at at aanali qu» viwr la iutnluston et a susci- 
a- -i. ^MISUS* uHIIW-sas* ; 

l Ou il as* il» 'liiafil inaWaewsajMe ae 
àr deeormea Ma-4-vte de ISfSn« a te 
l de pnrwijjSf uu'un n'aurait suiun* dû 
toer et dual kè Congrès du parti ont BxO 

■ n> tous tes rtpraaenL-intu 
locuitaaSe est « réclamer 

l'appltcaiten stiiete de» lois en vigueur et de 
l'opposer 4 tous avsnlaaes. privilèges et faveurs 
Si on pt'opoaeraK d'accorder au eiers* en rèvcl- 

oonfre ta» loi française ;   
DU notamment qu'en re qui concerne 1« Torma- 

MM d'ans caisse centrale qui serait alimentée 
Is budget  national  ou par un  prélèvement 

'— das anciens ein busse ment s publies 

rendre compte du fonctionnement 
et de I organisation Uu sprain» «te» 
de police a Gand, as. -- 
mois de janvier j 

La bonne grace 

kl» a'ajiurséail * faire d» antateavec tea deux 
niant*, le toil de la maison ■ écrou- 

ler te budpf 
StesMens 

i loi du 9 » 
,_ j 1904 sur la Separatem ; 
Qu'an teurnira* ainw ut «Jibvenuon iMurec- 

* S un cutie. alors que Isrticte t ds cette 1 a so- 
s «xpfeanémenl : • I* B*t»uWtq«ie ne recon- 

*—■-. al ne subverrhonrie aucun cul- 
Cls expv 

il. Ml 

Qu'on annulerait, au Dram 
ajusHs, l'article H ds cette n 

aav ear te saparasslon du ftudast 
tant laparUas antre las coainwae* au prorum ou 
m n lin« n de la oortrihuii-ni loachHv d»* pev 
artetas non bâties qui leur aura été assigné 
Saadaot reiierclre qui précédera la protnulgeuo-i 
6 te iweaentelor 

■ Oa'oa entevar_. _ 
-*- '— latrliauins pour an 

t te auue et las pre- 
l a l'aaitote » da 

llarnabil^H, devenae l'd^liae achisinafique 
des Sain ta-Apôtres. Elle était en coinjin^nie 
d'un Rurçon de 19 ans, Jacques Provost, la- 
quel remphl les double» fouettons de bedeau 
M de facristaîD. 

Mystérieux ooiaeew 
Otaumont, 2â février. 

Le train de vovageura venant de Bel/url cette deiuarrhe ; a t'unamtuHi-, 
et se diriU4-aiU aur l'or« arrivait an gare oV|l,rWr M, *• ^'sulani da» o*e«v 
Briauu,  quaud  des  empluyéa  tt$iriMlil JtVajT^Oaaasaitaaaaat.a 
qu'un   voyageur   armé   d^un   ^«lUt/SawA 

*  t 
laids Sèparaltoa»: 
A illiiul ds toute a.«oclauon pou 
Ht btene d'un etnMiswnenl puMic 

nr recueil- 

fis IxJisi ■■■■! allnrn '   par dacrat aax eUibli»- 
—   oommunaux   d'nasManw   ou   de   txe«t- 

'-JwrjprjaU* ê» 

iTtecraeÛuo de cette «awàs. tes 
___jji al ludtcaux-aocidlistss qui ont 

aate rexacution tntcja»le de la toi de âapars- 
ftoa, awsyavroienl » leurs engagent«. 

.La CaanaVé eaècuUf a décidé da däaeutar k 
atera eearwr de mars la réunion 'I un 
i aperisl du parti à Parts, avant la» amnarte i 

aaecteoM 

IES CHIEfc^DE POLICE 
Xetv Till» da Neu illy a décidé d'imi- 

ter I« Tille de Gand qui poa- 
aÉaV» trente ohiena pour kw 

ronde» de nuit 
Paria, 28 février. 

Moea avona indiqué réceiumanl las excel- 
a»aie »éaaltate dounéb par remploi de chiens 
de police dann tes rundes opérées au bois de 

L'attuateve de cette iatéresaante tentati- 
•■ eat due » M. rimaurd. cuminissairc de po- 
lice de Neuilly-aar-Krtne, mais 11 convient 

'  r ajee c'est «raoa à la libéralité de 
-iZTuil      J.     ...IL.     ...11..     ....   ..II..    -     Al.i m aianteapanW de outle vdk qu'elle a été 

aaadue paaaihte. 
C'aat en s'inspiranl de l'exemple d<" la vil- 

»»4*; fj—ill, ou, députe raM, a été étatJie une 
■a» Il iateani de nuit à laquelle coopéreat 
«tes etetens dreeeée a peinte ment, que Vf. Si 

roura de etlui-ei 'iae le rtjieo eu préeipate, et 
avec une iiicrvallieHM artieur. 

I »■ son enquête, àl. SeiMrd a pu COOCM- 
re : que te cbien oaestitaWit ax-ir te pet M ter 
qu'il accompagne un auxiliaire arécteui 
pouvant rendre de aéneux services dan» la 
poursuile. l'attaaue et la defense ; qu'il 
obéit surtout A l'uniforme ; enlin que les 
rondes faite.» d'ordinaire par deux homme* 
paaeaateel l'être par ua homme aceompagné 
d'un chien. 

jj'autw pari, il eat àiidiaeuleple qaa la» 
policiers i uualre pailoa iiwparcnt uae 
eraiuie Maintain- aux majfailean». et tea aU- 
tiatiapii-s (lémuntrenl qu 4 Gnnd Ina tau- 
bouras ortreat, antee aux chiens de police, 
□no aevttnlé q«e leurs tmbtlants ne connate' 
aatent plea. 

Les trente chiens de la ville de Gand ne 
coûtent par au «OIBUM? cutreuen que 
XKttS (canes, somme vraiment minime par 
rapt>uri aax eonanan rendas et al l'on aoirav 
à ee aae eniHeraieax le« elTactlfs humains 

Davaur^ on a répendu A reiNt gui anasii- 
ahalsBl 1a crainte eV voir nm chiens ardenLi 

ineoecar je* patsanls paisibles. Le vedlrvr 
lient Min cbieu an laisse et muselé ; par uu 
dispositif spécial, il pout lui enlever inataa- 
tanémenl sa muselière, ce qu'il ne luit qu'a- 
près evarllasemeet. 

t*B trots chiens de boraers belges choisis 
par M. Simerd .«»ni «es hète« de race trts 
pure, remarquablement inlclhgettts. 

Inciiênts ftiêtUom 
M. mtpeihar, H février 

L'iuaJ-uUaiiW) de U 
■a bau * öaai aalt«' " 
»le« pur UN valent 

A Gangea, aaW >u pfeaiaae.v éa M   rjéne- 
lech, déjiulé de rHèmm. *w»i! liée une réu- 
■ion donnée par aflsf   àf ta» law »Jesll'T, 
dépit'.- de la Seine  ;  atoeavn, éépeté 
atontoeau-lea-atine«, et Ma llli RaWii 
faveur «lu MiHhdai -'aatéaste arteW des*. 
..„■■^mi». ,.nxl..i.l... cwi.r.d. h- Jr , tï|     ,10n ,„nr»^SS(llu^l 

yoil   qu'en    1«».    le   nombre   iolal 
».   de» brochée    de    noire    dèperlemcnl 

«f k» irol, enseveli.lélait    »upérieur    »celui    desbroclie» 
qui y «Wtirnl «i urn, «lure que le 

brocuee entrance avail 
qui y apjfltieiil i 
liiombre toal deuil 

. bini dimlaie. 

Tmmm mm 
Disparue et reirouoêe 

M te dittrnr Meslier. »ai aYvnii regaiin-' 
Pnns mercredi aofr, a prolongé son séjou 
daita l'H-'iuutt, iH.ur aoi#**a. le Uaaaé. 

Immense incendie 
Mareeute, tt février. 

Un grave Incendie s'esl déclaré dans les 
entrepôts de M. Solary. boulevard de la 
Klancarde   M. Solary liant un eatrepét de 

ns et tsi'Hws aanieulairas  fia peu dlsu- 
lanls loul l'Immenso    bâtiment   était 

aUM  t.elle-ci s'élevaient à i  .. 
prodigieuse, mcnueaul le» immeubles vui- 

Les pompiers accoururent de tees lee pos- 
tas do la ville, mnu ils ont dû berner leurs 
efforts A préserver le« tmanevNee votcina. 
I^es causes de •■■■ atnislre sonl Ignorées. Les 
dégAts sont BTaluéa A iWO.ÜUU francs. 

Pr$ßNotetr§ assassiné 
Çrthex, M lévrier 

On vient de trouver mort dans une rue 
de la commune de la liustide-dt^VJlktnui 

■ho M." Guilliolc, propriétaire A Areucou, 
portant diverses blessures qui font croire 
qu'il a été assassiné. 

Fillette tombée fun train 
Mool-de-Marsnn. S8 lévrier. 

Mine Piet, boulangère, était avec sa fillet- 
te. Agée de trois ans, dans te Irai» de Dax 
A Sninl-Sever.lorsque l'enfant.qui l'anpuvuit 
é In portièn1 qu'un avait oublié de fermer, 
tomba sur la voie. La rnére, affolée, tira 
vninemonl le boulen d'alarme qui ne hoc- 
lionnoit pas et elle dul attendre son arrivée 
é lii siiiiu.« pour courir ft In recherche de MU 

saine et sauve 
, i l'avait rreu.'il- 

lic ; rill' ne portait qu'une léifère cenlusion 
A la tête.      •"■«-• 

umostmn franoo-brttannt-.^,, 
mum I   ?' ron «tarnlne is elUalinn de p!uâ 
wmw if™3> <?n paMits^nstateraïae la concenlra- 

aevidrûi, aa ttviu-r     11'"" »es! eftaetiiée «urtuMl au prollt de 
IM rpaglsiiatade Kae.iiiato.? uirt acoordéH arrpiidiqpean»B>  éto   Ulie foi. en 1867, 

Tau tor isalion  nécessaire  A Tadn^nistmlwnlœmplait M % ém heeafca» .lu déparie- 
'bM>u»ition /raneo-i>rtittniuuue &s  W*   nieiil. alors qu'en fa^P il y «n év«lt 97 * 

Ä reWpoeftion sera oviLci e^ntpns Je Lille,   eajfn,   em   renfei'; 

mmuami pV««|i>. presque lillétaa, potir a.a*i dire 
Apres les beaux jours dé lu guerre de Sé- 

CtMß (f'Ettt (UtmÙmÈtÊfi jPéyevekession. elle a traversé des période» suc- 
*^^'ceï..sivi'u de prospé'riUS et de marasme. Il 

Londres, an février    ly a quelques année» a peine, dans un ou- 
!>' i. Itsjiy »tut - pabtte t» »bjtube amvsn- ivraga de» plus documentés, M   Atlahun, 

le que lui a adressée son ~~— 
Tclui.in : 

cofraspondanl de'professeur d'économie politique & la Pa- 

Téhéa», r terrier     HW ÙQ ^.^ Ul^\mu^àA. i.?1
d»n" 

La aasshlahat   eiaaé irr*lrr aitdinnuti     ^        \$l'T 1ue te|Sail courir A notre Vieille in- 
secte d^s Omiae ■ TéhêrafT s'est rtiugié » s"«!* Uustrie liniere, sa puissante rivale, l'in- 
autauM avac mu de se« «dole« pour protester iduslrte colonniere.   Il peignait l'avenir ' 
conlro Ira aeti'i du nouveau parlement  C'est M I 

jHi usité en Pers« pour nuuuleslr son mè- 
aaaji aaaajasa, 

U premier nftni<.|ra a eu s» entresm ffcffi__„ 
li r. la nutt aasnèari avec le «linuUrt asTtuwilti^taler ( 

*ledA^uuî »Ätfc»Cl^h^esV",,U,Äl|,Ilf P*node dBS Plus «eureuses ; d'après I   » 

ormes, cestquun coup d'Elul est en pnq«ra-'ßre aux CoqimandeS «t sont assurés de ré» vreiaeati- 
i^J%SAS^m%^m^ ""^m*™ n»«ter en pUto pendut plus 

m H       (ut»jiuib Jim   an     IJU;   invnnbilFH  Ac.    'ani^n   IOIUI 

limer sous un jour des plus sombres 
"Nous ae pouvons prédire l'avenir, mais 

rUpu^jlorce, pour I» présent, nous est de cons- 
que nos niateurg de lin traversent 

LA  VU ltlÈG40t\Ai.t 

FeüWets 

Lei Sana« Pech«».—Le 2 ««me. 
— hm VorM. - A ieUade. — 

La   a Sprit u 

m 
Duuk'.T.jiie. 21 f6vrfc/ \ 

à lïlilaa, "0ä PrtcMeuls reuilM«,' 
i_**f_* h baleine ne ftrt lenl«« 

!hT yvüfr^f «•'"il'Mqiin» l|« 4 In *m 
AI , /     -     "W     IW*    i 

OII^Hh 
ig den 

ces pteke. («en« pm!^i^1^Z 
connues des marins duntermioisT^T 
à-dire Ues I« pwiniMs ^t* <* la rr^- 
cluse accordée i iiolrcporL au XII- ^ï. 
CK. Ki, «Bet. ta* i. ^.».ï,^ 

<■• il-1 mesure, dut éaràj 
les armeineids pour le» 

gers, attirés par celte mesure, dqt ***• 
Ta déterminanlr ■'- 

BULLETIN    ECONOMIQUE 

ha Filature de Lin 

Paria, » février. 
Depuis le nrnrai-sy&s. une jeuoe fille de 111 fille.   Elle trouva  l'enfant 

ans, Mile-Marguerite llrunai, qui liabtle chez < lie? une'gtti'ile-linrrién 
sut. pajëuls, rue liotianarte, avait disparu. 
Malgré toutes leurs rechercha«, ceux-ci n'a- 
vaient pas réussi A la retrouver. Af. Mamard 
n'a pas douté un «eel instant que celte jeune 
personne n'eut eu, malgré son Age, quelque 
aventure galante au cours de la journée du 
mardi-*,ra». 11 ne se troffqieit point. Margue- 
rite  BruniQ a été retrouvée rue Lege.udre, 

La ßeüie äe mort 
Bordeaux, M février 

I* jury de la Gironde vienl de remeure, 
_.   enti r les mains du président des aasiaea.une . 

dans ririuneuble de l'ancienne clutpeiie des. liélibération aux terme» de laqueHe il ue-j»fnient complet ; inventé par un Fran- 
—  mande lo maintien de la peine de mort.        lean, Philippe de Oirard, il ne put se dé- 

VOICI te lexl2 de cette délibération : velopper qu'en An|^'terre, d'où il fallut 
Pétition de Jurée |l'": rapporter en ceci tel te. Rien de plus eu 

Les membres du jury de la Gironde. ap!>ro'i.ri(,n-,>' Muo '« récit des aventures de M. 
vaut i "<.|«<i(uitt> itiitMiive ites jures des Bondir- Antoine îScrive à la rechercha rfu secret 
dii-tt'i.Hii'. qui vlennanl dn.lmwer a M. le Ptt-'dtl mécanisme nue nous    avinn«    im-ad 
,-i.l.fni de te ItepuUique ui»e lettie demandant V   ■   , Mlt™1,bnw 'Iue »OOi»    ÛVlOtlS    laissé 
maintien de )a peine de mort et l'exécution stn.-   «"--'PI'"- 
te des sciitencss du jury, s'associant plrtaenieni       a Kniburqtie il Calais SUT Uli tmteau pê- 

■■-* nui oni inspir,' eheur, dit M. Ueriouuid  dans son his- 
. ^ v«marur*'n tonv d'' l'"llluslr'« Innere, et revêtu d'ha- 
<te la Kcpubln(i i bits de travail, afin de tromper la sur- 

Hinistra a> ta iw.   «atUtuo» anglaise, il obtint a (rrand'peine 
p«Kirauivuit un autre qui s enfuyait par amJJTpsJaî "a7 »SatssasasaV i? ?às u.,tc Piauc .ÜC .mceamcian Ait» une des 

d'un «n. Les inventaires de l'armée itHxj 
»ont spfeiHtides, ceux de   l'aunée   1907 
[»'annoncent tout aussi favorables. L4 fila- 
ture gitane de l'argent, unorméutent d'ar- 

Pnl ! nous ne pouvons que noue »n ré- 
ulr, I condition toutefois que les usi- 

niers veulent bien se souvenir qu» le» ou- 
vriers doivent profiler, eux aussi, de la 
période d'extrême prospérité de l'indus- 

miiM'/m/ I™ llnière c'esl t'mstani. pour ce« der- 
Lcs mes de /«. — Jaats ai ayoura nul. liBrgde réclamer une certain relovemenl 

Us machinas à filer;leur concentration 'de leurs salaires, on ne saurait le leur re- 
cto ns l'arrondissement de LHIe.— pé-]"isej dans les circonstances acluelles 

■ j. - * -ji- JU -*-*     ._«„»/ *x       aous nous sommes même 
node actuelle de pton* prospérité. — ja|10U n-attend   que   kiit 

Les ouvriers soront-ils apples à en [pour ta leur accorder, 
profiter ? 

Les filés de lin et les tissu3 qu'on en re- *" 
tire sont depuis de longues années une 
source de benéHees considérables pour 
notre région. Jadis, ou les travaillait à la I 
ferme ; la ménagère niait le lin, tandis! 
que son mari employait tes longues jour- 
nées d'hiver au travail du métier é lisser. 
i-i découverte du métier é tuer vint ap- 
porter à cette organisation un houlever- 

lalssé   dire 
réclamation 

Bfînr.iL. 

nairclicpieds des wagons on s aidant 
maina-couranles. O dernier put échapper A 
celui qui le mona^aU «u pénétrant dans un 
comparu.ne ni. 

11 tenta de s'enfuir en sautant asr la voie 
avant 1 arrM du trnin. mais il roula aur le 
ballast et lut relevé grièvement bt,-*** A ta 
téta. 

Gel Individu a refusé de lairc «aanattr» 
son ideiiliiu. U 

Quadruple Infanticide 
Grenoble, 28 février. 

Âasasat, aniluiuee nsnme sanrlifm supreme, m- P!"* "Upoilniltes manufaclurcs île I .refis 
r«»aiie, de toute noire tegtslatiun maasli. | l'i iiiiaiit un »n, il lima, tourna toutes les 

Cotte délibération est signée par trente JavJ P1**^^ qu' entraienl dans la construction 
rêsnur trente-six Les nuti-biaiialajrta ,'Unenl(Oi:.s tnadiines de filature, afin de les cou- 
des jures dispensés pour différentes misons naître dans toutes leurs parties et de 
teguiM 

Le (nrv élail composé fie propriétaire*. 
d'iin-ers'Hiri-s, d oftic:cr.i au îvlralle. d'In 
di^tticl», de ué^rx-ianls et de cuiumerçuiiu 

AuonoU d'aoM dernier, qunlre squelettes 
cTenfauts nouveau nés étaient découverts 
dans une cave au quartier de l'Ile-Verte. 

Trois jours après, ft te suite d'une dénon- 
ciation émanant du concierge du temple 
protestant, la femme lvrroud fut arrêtée, 
mais elle pnrvinl alors A se jeter par nnc fe- 
nêtre haute de butt mètres et fut relevée les 
jambes et le bassin brisés. L'Instruction 
n'ayant pu établir si les nsMemonls prove- 
■laient d enfants nés viables, l'affaire a été 
correction nalisée et la femme Pcrroud, 
amenée de l'hôpital sur un brancard,n com- 
paru devant le tribunal, qui l'a condamnée 
A un an et m jour de prieon. 

Une demestiaue brûlée oioe 
M.o . Hi', ii février. 

Une jeune femme de chambre,A!Ile lîerry, 
27 ans, nu service de M. Doneel, directeur 

la banque du Crédit Foncier d'Algérie, 
venait d'allumer un fourneau A gaz cl était 
occupée A garnir une lampe a néiroic. (Àlle- 
ci lui échappa et se brisa aur le fourneau u 
gns. Les flammes gagnèrent les lama» de la 
malheureuse qui s'enfuit sur le pulier en 
poussant des cris déchirant». Des voisins, 
accourus A ses «ppets. réussirent h éteindre 

a itomannY A la vitte de Neuuly de lui j les llainmes.mai» létal de la femme de cham 
las erédlU oécessau-es A fa créa- bre ast désespéré. 

Soidat assommé et noyô 
Dijon, 88 février. 

On n retiré de la Saône,piés de I'uul;uller, 
le corps, les mains liées dc-mère le dos. d'un 
cavalier du i* rtgnnenl de luihsnnls en gnr- 
niiton à Cray. On pense que I inlortimé sol- 
dat aura été assommé, puis jeté A l'eau, »t 
que son eadnrre aura été nmené p.tr lu crœ 
A l'endroit où il a été découvert. 

Voi de documents militaires 
Strasbourg, lis février. 

Dr.ILS la nuit de mardi à mercredi, on 
vol iiupurlanl de documenls concernant l'ar- 
tnemeiit a élé commis Iv.s imiMaiteura, 
après avoir réussi A pénélier dan? les bu- 
reaux du Jl* régiment d'iulillerie de lort»- 
ressc. ont fracl'jré (es aruioires sans être 
inquiries. La Comrmsion d'enquête » rons- 
tnf-■ que deux exemplniies des »utivrrtea ta- 
bles d? tir avaient disparu 

bout nrunc année d'efforts, il put saisir 
tous Isa secrets de ces machines, il s'étu- 
die a en prendre le moule et U lui fallut 
encore deux années de patience et de tra- 
vail pour mener son oeuvre a bonne lin. 
Il s'embarqua eiiMu à Douvres pour re- 
tourner en France MM déjà l'Anglais, 
qui avail eu venl de sa présence, pour- 
cuassail tou.- les bateaux pùcheurs qui se 
dirigeaient ver» la France ; trois indus- 
triels avaient mis a prix la tête du Fran- 
çais et, ce ne fut qu'à la laveur de la nuit, 
après avoir failli être pris par un énorme 
vmsseau de guerre, que M. Strive par- 
vint A toucher le sol natal. » 

Il paraît l.;en que M. Renotiard a for- 
tement dramatisé son récit car, à l'en- 
quête de 18^, M. Befrn se contenta de 
déclarer que, pour importer les premiè- 
res machines à Hier, il fallut recourir aux 
assurances de contrebande et que les dif- 
ficultés pour les soustraire à la surveil- 
lance des douanes et mémo a celle des 
fabricants furent Mies « que ce qui de 
premier achat avait conlé 72000 francs 

trouvait très vraisem- 
blablement parmi eux ayant déjà fait ce» 
pêche» et capable« de diriger iettr» nou- 
veaux ami». 

Quoi qu'il en soit, en raison surtout de 
l'état de guerre continuel ehms lequel 
nous vivions, les produits des péchas 
rrancaisesetaientloin.au XVfip siècle de 
permettre de faire faee n besoin de no- 
tre cojisumnintion et, jusqu'à La paix de 
IT63, la France fut pour la morue, tribu- 
taire de la Hollande. 

Cette paix, en accordant aux Frunçais 
la faculté de pêcher «ur las aotes du I)a- 
■emarck.eul pour résultat immédiat d'in- 
eiler les armateurs dunkerqtiois A cons- 
truise a grands frais des bâtiments uni- 
quement destinés k la pêche t la anorue, 
sur le» modèles de eaux pris pendant 
les guerres aux Hollandais. Cette puis- 
sance en avait jusqu'alors gardé jalou- 
sement le secret et la venta h l'étranger 
des bAttmeflle de ce type «but formelle- 
ment interdite par »es lots. 

Bn même tempe, nos armateurs ar- 
maient d'autres navires destinés a a41or 
rftercfiar au Portugal t» fameu* ssl 
« Sl-Ut.es n, dont lu blancheur et la fore» 
étaient proverbiales et qu'on supposait 
alors être le seul permettant de conser- 
ver la morue. Le gouvernement français 
encouragea bas effoits des armateur» «t 
exonéra ce sel des droits de gabelle, en 
accordant le régime de l'entrepôt pour le 
sel de Portugal aux différents port« ar- 
mant pour lu pê-che a la morue dans les 
mers du Nord La République continua 
»es encouragements sous la forme de 
prunes et, depuis, fcs gouvernement« qui 
se sont succédé en France n'ont cease, 
de la protéger. 

Dunkerque et Graveitnes eurent de» 
flolltlles comptant de nombreuses unités 
el la pêche a la morue tut longtemps la 

Une importante grév» de Usteraud» principale richesse de ces ports. A I)un- 
A,.,    I-V..1 o,-,.     _..   kerque. au début du XIX* »iccle, le ran- 

Jdi, a cinq lioutes du soir, WO tisserands  j.-?,., A   „ ..    n^rhe étsiL Aas« lei «n 
établissement  Henri Ternynck et fils,     A       ,       i     .    PU- L £?HîU S    "" 

l  wm' de Fsss?sns*».    se   slmt mis ci; nées abondantes, d'environ B5.000 qum- 
grè*-e. il no rwsle plu* dons 1 usine que trois taux el Ce',e Plu» éventuelle du hareng 
(emmeH et 4rnx tvrn*>•**. 11# 30.000 qumUux : U produit de ces pi- 

A   ROUBAIX 

Ghes les trieur» de dechete 

Le situation de la grève reste toujours le 
même. 

Le Syndicat des négociants en déchets de 
Iluubaû-'i'ourcoing noua ucasmdtf la publi- 
cation de la note suivante : 

« Leo négociants en déchets de ftonbaix- 
Toureoing. reunis en asaajajbféa tx^ièril', 
antes «voir eludié la queilton de ta grève, 
(iiHlent A runauiinilé ipi'il leur est impos- 
sible d'accepter tes récteiraUor.s de leurs uu- 
i-nei-s. Iteft-iHssent énergi-iueineiit leur do- 
m.iiuli d'uiiUKalioii des .sakires ainsi que la 
prévenance de huit jour» tt sont disposés A 
accepter les nutlét» de leurs ou\ricrs anx 
■>n'-l-.'nnt-s conditions. » 

Jeudi, 

Voici la cause d-.1 celle grève ; MercreJi 
soir, les ouvrier.« lirureofune réunion au 
cours de hrpieUc ils décidèrent d'aller trou- 
ve! le patron pour lui demander de conti- 
nuer l'adoption de l'ancien tarif, cest-A-dire 
le li in .-ni A la jouin-e au lieu du travail 
nux pi.Tcs que ron vient d'inRugur;r dans 
I Hsth« 

Jeu.Ii sp ('4-oii-ti. '1-s délégués f-e sont 
rendus aoprès uu paln-n pour demander 
l'iuicien lanf ou une   promesse d'un mou- 

ches s'élevait a plus de un million trot» 
cent mille francs Mir lesquels le béné- 
fice s'évaluait du quart au cinquième, 
frais d'armement, de désarmement, l**s- 
sur&nce et /rais divers compris. Va 
luorussement du prix du navire figurait 
alors sous la rubrique ■ frais divers » et 
tait obtenu après quelques bonnes cam- 

pagne*. . 
La pèche a la morue connul des jour» 

Une mire et Quatre enfants 
dans tes flammes 

Berlin té février. < 
A Kunewakl, près de [iautzen, un brus- 

que iniendie éclatait au dorn.eile d'un nom- 
mé Maurer, ajjBM que la fumme de eeloi-ci 
et ses quatre enfanta se trouvaient seuls à 
la maison. Affolée, la mère jela par ta letaV- 
tre deux de ses garçons, qui lurent griève- 

levml. tout compte faM, é 142.UOO fr. la] pp mars mû. L« travail repr udra vendredi 
Quoi qu'il en soit,  les machines rap- i ina'in. 

portées à Lille A grand prix ne tardèrent A BRUA1 
p*e k se développer  Ba 1W.7, trente ans LeB Taniers 
environ aprfes leypêdilion Be M. Scnve, 
te nombre des broches il ins le départe- 
ment du Nord élail ae lO't.sni surflœ.fœ 
en France, il représentait 04 % du nom- 
bre total. En 1S90. il était de 396.774 sur 
42VISI ou de 8S % en 1899 il atleignait 

de aalaire de quatre francs par jour tree florissantes : en 1«82 et tft83, Dunker- 
que vit sorlirdeson port 422 navires por- 
tant plus de 1.700 hommes ; depuis cette 
époque, le nombre des navires a toujours 
été eu diminuant et il n'était, l'an der- 
nier, que de 56 avec t.000 hommes d'é- 
quipage. U tombe, cette année, à ïL». 

Cost que la concurrence eat devenue 
difficile ; Les grands chalutiers a vapeur 
font de nombreux voyages, ;tt1 cours d'u- 
ne même campagne, et inondent les 
marchés de leurs pêches. C.es prix de la 
morue, de ce raiLletulent a baisser et 
cela nu grand défriment des pêcheur» 
français. Songez que l'Angleterre bèsjto 
possède plus de 1.000 chalutiers k va- 
peur, alors qu'on en compte en Franea 
une trentainr au maximum. Aussi, l'a- 
venir semble-t-il. de ee côté, appartenir 
à la navigation k vapeur ; elle »upplan- 

fi on applique le Irervail aux pièces Ce mo. 
de de travail diminuant leur salaire journa- 
lier de un franc, tes ouvriers quittèrent lu 
.-•ne après U' refus de M- Tornyiiek de leur 
donner saiisfacl'ou. 

A CAMBRAI 
Fin de 1a grève des docker» 

Lu grève des dottier* est le-mmée. àl esl 
asjbtssjU aux grè\tst?a une sugmenlation de 
anltiire de 15 A rtl % sur les anciens prix. Ils 
vi.'iie'rit de sfsjaav -ivec la Société des >)■<•■- 
J-ers cl Entrepôts un contrai aux ternirs 
duqael ils »asatJMXat A respecter les pîix 

s pendant afaa années A partir du 

Jeu.lî apri 
attll dc-> prud hommes 
conflit de la  verrerie  Membn 

midi est venu éevant le Cor.- ,tera ia navigation h vinte qui fut, pétidaat 
Valenciennes   le lI— ftii„l4a ",. mai„ftil« J.„L» ,,„ -------- 

ment blessés dan» leur chute. Au moment ou AM.351     sur    itb.512    OU    80 %.    On  tlii.me audkncc. 

lés débats ('*fi *'*<=tf9*,s meilleure école de courage 
™ marins. 

'rajTjpci 
été aulmiAc A citer aes ouvrier» A unupro-l la flottille quilteVa son port d'attaôhe ; 

notre journal adresse aux marins et auc 

M 0»rt prf» dr **M hwm. L. f"l«l" - I,l fg"? PT "°* E5HC 
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MARJOLAINE 
Georçe; SPITTfUlibER 

■Te»»? as^wJnV 
la**, «s» ■■■■an » •rtasU m de la doaésar 

_ _, asjr t» 
avre Ht se im uhanriil M, te téôsse-Oiamal- 
■ sats>sassaast am aaaaé aswrsmt ear le- 
t m Issmét, êmfm% tTvasfc. ■yatatiauaa 
■j—ln i, aas haSVsafW aurer« d esaear. 

Dans la pansée de la Môme Champignon, 
a'évoquaient des larmes désolées, dca san- 
glot* poignants comme au premier jour. 

Mais    maintenant,   l'horixon  s'illuminait 
d'espérance. . La détresse de la mère n'était 
plus sam> appel ; elle avail vu passer riniage 
vivante de sun enfant adorée. . 

Marjolaine n était pus inurtc !... 
Marjulaii^  !... 
Le cœur de Manola battu u, plus vite, en 

proDonçnnt le.s obères syllalVs. . Un bau- 
me d-> bonseur hti semblait couler en elle. 

Sa AUe vivait ; elle pourrait ta revoir... 
Après tes semaines, les mois de désespoir 

affreux, voici que te soleil se levait, bon et 
vivifiant. 

Non, Marjolaine n'était pas morte, In Mo- 
ose en était sûre A présent... Elle l'avait re- 
c un nui' hier , c'était bien aile. L'altitude San* 
barrasse« du chef de bande, tout A I heure, 
dénonçait ses namaonffes A sa rnsllrasae. 

Rt plus elle comprenait, plus la Jeune fem- 
me se persuadait que su une était rivante, 
mais mnlhiureuse   sans douta... 

Qu'importe ! elle vivait... 
A présent, un courage surhumain entrait 

éaoç l'urne Oc l'Espagnole 
Si tsfcsertes ne voulait pas lui Pahdre sa 

flue, eh bien I elle serait de force A la rrtnm- 
<f seule. L'amour maternel, soutenu par la 
otoaéé, sacupte par i espoir, ferait des mi- 
aafja 

Kile  I embrassera M  bientôt  powt-étre,  sa 
afsérte. alte poaHTa« la combler de ses cares- 
sas, la serrer dans ses bras, lui pn-diguer 
tout un arriéré d amour... 

0 betweur teélni ! 
Les larmes d« tout k laeure se abaagé' 

Lrsat sa aaeeami , ai du fond ou emur de Ma- 
aatnre du ruisseau   oui ne 00» 

h  aaiaaak pas Pssu, tu cri d adoraltun a'éteva: 
UmaeaaUtéai 

puissant — et inconnu — qui lui rendrait 
son eufujtl   , 

Les m*i'is jointes, te regard perdu dans 
un-, kh'Uaine et lies prochain« rbuaa de fé- 
hcilé, ta Wrtme ne st-nlait pas le [rrwd péné- 
trant 4e son étroit logis. Ln mrrsge béni la 
réchaufTail. l'illiiminait. l'ahsorhanl lout.-1 : 
la petit« nhe aperçue h» veill", rue Isfayell«. 

Et, avec une ferveur pn^stnnnée, ln Mé- 
me-Ch«mptgii<m répéta le nom chéri : 
- Marj< laine I.... 

VIT 
Alraee réveil 

Revenons A l'hôtel de Li-<ierclles. 
Lucienne spsait, loujouri sans connahv 

snine, Sur le parquet de lu chambre nup- 
tiale 

s.in  évannitesensetit  dura longtemps. 
C • fut l'air froid arrivant par la fenêtre 

restée jov«»rte, q n te dissip« 
La Jeune femme sortit de ce' étal de fai- 

blesse comme on sort d'un rêve. 
Rite promena auteur d'elle un long regard 

etf-elaire. sans M rappeler ot ell» élaii.aatia 
savoir ee qu'elle fateail lé. 

Klle   rt empreeati p*s 
Ri'* yeux d'ahuri étonnés effurè« ensnite, 

ne nil appertain! Bfl'nne împr-'-ion maté- 
rielle de vuioo, sans idéc^ presses. 

Le tuibUier, la laasaaarh tnof ce mdre 
intwne et familwr oui l .nti.un.it semblait 
être quelqie (ho<-> o.   nuuvuau pour eil L 
- Où »uH-te I— Ou sute-je ?.. murrcii- 

rn.it ta fille de l'agent de change eu passant 
ses matas awr ade franl comme peur en 
écarter un voite . Jacques I Jacques t... 
Gnn s'est-H pas** t. . 

J^snlamont    ette sa relova au prix   d'un 
fand etésti. ai Ot iwatejues pas, las Jambes 

al aaausÉm   la léie kmrét 
- OÙ  v-làvte t. 

La réponse A celle question si simple ne 
par venait ps--t A %.' dégager de son etrveau. 

il régnait une il«mi olwtcmiié dans la piè- 
ce. La lampe étivl btissoe. 

Machinai^nh'iit encore, elle la nmonta. 
ajbra awlstu de la pmoml're, les chovrs 

s'èHairer'fit 
La lumiurc se fit en même lemps dans 

1 «sprit d- Lucien.». 
Eue se ruj'|K'li le dränge, l'horrible dra- 

■».. 
A i même instant, elle poussa un cri ler- 

ajjal 
Le corps d* son mart n'était plus 1A I.. 
El aile sporçavea sur k lapis une large 

flaoae de  sang... 
InsUneliveineiit eilt recula, écrasée d'hor- 

reur 
LA I... 1A!... ftt-etle en montrant du doigt 

la tnche. puis en cachan tsos paupières de 
ses nuins, comme |Kiur évilcr un affreux 
spsetacle. 

A présent Luci-mne grelottait de (foid et 
Ällevre. 

La scène d* tout A l'heure repossuit dans 
aor  Imaginai lin *l.ranlè>. • 

Elle revovait le sinislre bandit faisant lr- 
rupUiMi dans la rhaiilue el interrompent te 
duo d'amour ; le meurtre, le réveil A côté 
g« imps ate son époux, et emin I inwrtplion, 
celle ate»nin*Mc marque d'mtanne... 

M«i. un. c"e«l un cnuctlem^r.. Jacipisa 
es* tout pies d'elle, i( ses genoux... 11 lui par- 
le doucoment, la rassure, lui répèle de ten 
at» IUUI. d'amour 

Hélas !     Illuaio-i !.... Jaoques o d.spafi. 
fji voici seule ,. Seule dnni la nuit... 
Oh !    -Patrone réveil !.. 
■UP veut aisMtar . Impossible t.. Sa votx 

a» Qge «ans se gorge... Klle n'émet que «se 
asms baarurulés 

Mats qu'y at-H ÏA-ha« devant ette t.„ Une 
jaras» kssaWtM ajti **&*•* 

Est-ce an apaotn) T.. 
EKu se porte en avant, Iremnlsnte dépeu 

vsnli, cr jyioit fuir... 
Le fantôme vient A se rencnrrtre. . 
Alor-i elle se reconnart elle-même... C'est 

sa propre imnfe, reflété^ dans l'armoire A 
glace, ipielle a prise pour une funèbre ap- 
paciliun. 

LUCMBIIC s* oontemple, une élraiq» AI 
afaaaitMl dans le regard. 

Une onibre de folie passe sur ses trails 
crtdpés. 

Il lui semble que ton cerveau «e fond, se 
tirju^ne, bout sous son crAnc, el que sa tête 
va éefater .. 

Sa pensée chanceue, vaincse par le boa- 
*'versement quelle vient de subir. 

La jeune (awrne a'appreche oncore du mi 
roir iutinsnse. 

Elle voit une ligne rouge, des taches rou- 
ges mernrant SH rossj de satin nlanc. 

Cost du sang... 
Elle porte la main A »a s*ttrt«e... tia» 

»nsation cuisante la lui fail retirer at 
tat. 

Mninlenaut,  aUe  souffre  ée  aa  blessure 
uns violente douleur A la tète lui marléte 

tes tempes. 
Elle tombe A genoux en gémissant sourde- 

ment. 
Puis tont A coup sans fransllion, un ri- 

re fmi, effrayant, déchire as gorge et tord sa 

— Ha ! ha ! hn ! .. Ha 1 ha t ha !... 
Lerietnne «rut voir devant elle une pro- 

cession de jeunes ma rie .-i cliani ini de* hym 
oea de mon. -. 

Toute« ont leurs roue« maeoléei de sang, 
- Halbal ha !..   H«! ha! ba I. 
Oli t ce rire!.  . Lugubre  siscabre!  .. 
C'est une BiuJu.iiiion   tour ■   toor.aindenis 

et r\iauii'. un  ricanement  tombal 
k aa aaaiaw a» 

d'un patient auquel on arracherait las en- 
uraii«s> ei dorn i« plainte foroenée. «'exhalant 
en d'iniNduintrW rnfi ■lions, eat ausai pro- 
oha du cri d'air niaqae de 1 hilarité déntenite. 

A eaa limiiea-là, lea expisawions Lumaiaea 
a* confondent. 1-ea seniaiion* aussi : la dou- 
leur t<i anaiogue. qaon touche on« barre de 
far blanchi ■ a la gsiéaon roiutia sa tea. 

D: nu eet pour ia fonnluablo unnoo de 
l'être où su débattait Lucienne 

Rioit-eik ?... aapgiotait elle T... 
-Hallulba! .. Ha I ha t ha t... 
Cetie oiroiuaiopée était aussi Wen un ran- 

gloi qu'an rire. 
Lonjreuipa encore alte a'èohaapa de* levra» 

d« te Jssas «saisie majeur» agvnouioee, 
déclnraat«  comme  uu glaa  da 

A rhétsl de Lesteralla«. dana lea salons éa 
nsda-sbauaaéV, te caioio ara» aaacédé • l'a- 
nimation brayante de s foia. 

Las echo» de la gai flu s'étaient éteint«, les 
lumières cessaient da fcnlitr parmi Isa fleur» 
et les tenture*. 

Depuis quelques ln«tenM, tea assalaia ia- 
viii.- avaient quitté 1 nûtol. 

Il était lard. Tooiéormalt dana la priaciCra 
demeure, luoiui-tnaul «osavalte dans I« ai- 
lanea. , , 

La dram«  da te sbambra  a« as i ai« n'était 
ML., 

IA lufere). 
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